
s et 
Iica-

Jans Les simulations globales : Dn ; 

de un atout pour l'enseignement/apprentissage 
du français (2) 

:ha­
de Quel/es opporlunifés ? 

Ile­ Une réelle implicafion des é/èves pour amé/iorer leur rapporl avec le français . 
e. 

lo réalisafion d'un enseignemenf infégré ; une étude pratique et créafive ; 
le français, un moyen pour "(aire des choses". ent 

19a­
les 

for­ De quoi "agit-il ? 

ues 
erte teehnique d'apprentissage et d'anima­
tion de classe a été eréée vers la fin desiei­

iSJ­ années 70 au Bureau d'Etudes pour les Langues et 
les Cultures (BELC) de Paris et elle consti tue la)re 
synthèse des recherehes et des pratiques pédagogi­nts 
ques de certe époque. ois 
Depuis, la réflexion sur les simulations globales 

~ur (S.G.) a énormément progressé et les produetions 
de nouveaux eanevas et de matériels complémen­

cu­ taires ont foisonné gràee aux nombreuses expé­
ba­ rienees effectuées et au succès arteint. 
l'a- En Vallée d'Aoste, c'est Franeis Debyser1 qui a in­
illS troduit cetre nouveauté en présentant l'activité sur 
es, L'lmmeuble au cours d'un stage pour enseignants 
Iles de français de l'éeole secondaire du 1er degré, en 
~ u- septembre 1981. 

Un nouveau eours de formation, axé sur Le village 
ìsi et animé par ]ean-Marc Caré 2 au mois d'oetobre 
[es 1997 s'est adressé certe fois aux enseignants du se­

condaire du 2ème degré.sé 
Compte tenu des opportunités multiples qu 'elles 
offrent, surtout pour ce qui est du secondaire et deIri· 

, - la réaJité vald6taine actuelle3, il nous paraìt souhai­
table que les simulations globales aient une largeis­
diffusion auprès des enseignants de français et à , ­

l'intérieur d'un meme conseil de classe : c'est une 
opportunité pour les langues, une chance pour les 
initiatives interdiseiplinaires, une ré ponse à la re­
eherche du "sens" dans les activités scolaires. 
Mais qu'est-ee qu'une simulation globale? 
C'est un support méthodologique finalisé à réin­
venter par l'imagination une réalité plausible, 
vraisemblable, acceptable dans une optique 
d'apprentissage ludique4 pour créer progressive­
ment, avec le groupe-classe, un univers du di­
scours complet, avec son cadre, ses personnages 
et leurs intéractions, en intégrant des activités 
de compréhension et de production autour d'un 
projet commun se développant sur plusieurs 
séances5. 

C'est done une création eoJlective qui engage 
une classe entière d'apprenants dans l'invention 
et l'animation de mondes imaginaires, réalistes 
ou fietifs. 
Et la magie commence : Tout d'abord, choisir un 
lieu bien dé limité et pas trop vaste : un immeu­
ble, une ì le, un village ou encore un hOtel ou 
une entrep rise, ou bien un événement : une 
conférence, une croisière, un congrès... Proposer 
ensuite à un groupe de participants d'habiter ce 
lieu ou de vivre cet événement en le décrivant, 
le racontant et le jouant. 6 

ai- l Ancien direc teur du BELC de Paris, Francis Debyser est actue ll ement di recteur adjoint du CIEP (Centre International d'Études Pédagogiques) de Sèvres. 
2Ancien collaborateur du BELC, Jean-Marc Caré est actuellement chargé d'études au ClEP. 
3 La langue française faisant partie au Val d'Aoste du cu rriculum scolaire depuis l'école mate rnelle jusqu 'au seconda ire du zème degré, c'est à ce dernier 

niveau que se manifestent de la manière la plus évidente le manque d'intéret et la lassitude auprès des apprenams. 
4 Définition de J-M Caré citée lors du COllr, de formation à Aoste eo 1997 
SJ-M. Caré , F. Debyser . Simulations g/oba/es, Collection Créativité et communication, CIEP, 1995 
6 Documentation fo urnie par J-M Ca ré lors du cours cité. 
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C'est ainsi qu 'on aborde les trois étapes de l'acti­
vité : la définition d'un Iieu-thème, la création de 
personnages qui devront jouer un ròle dans cet 
univers fictif, la participation à un ou à plusieurs 
événements. 
Par cette technique, on introduit enfin dans la 
classe une nouvelle dimension, celle du jeu, voire 
du grand jeu.7. Les apprenants, en effet, créent 
d'abord et animent ensuite un microcosme, en si­
mulant les fonctions du langage et les typologies 
textuelles requises par le cadre de référence. 
C'est un moyen dont les objectifs peuvent aussi 
bien concerner les langues que les relations humai­
nes et l'interdisciplinarité ; d'ailleurs, de nouvelles 
perspectives s'ouvrent actuellement aux disciplines 
non linguistiques, ce qui pourrait etre particulière­
ment intéressant au niveau local. 
Après lles (1980) , Le Cirque (1986) , L'lmmeuble 
(1986), de nouveaux scénarios à orientation profes­
sionnelle apparaissent (L'hotel, La conférence in­
ternationale, L'entreprise), les S.G. s'adressant ain­
si aux enfants, aux adolescents, aux adultes. 

Tourveulla et Batzey 

Deux villages au cceur des Alpes 


lntroduction 

En tant qu 'enseignantes de français, et coordinatri­
ces du Bureau Education Bilingue du Secondaire 
du 2ème degré 9 à l'époque de ce travail, il nous a 
paru intéressant de réaliser en classe un laboratoire 
expérimentaPO sur l'enseignement/apprentissage 
du français , dans des conditions authentiques de 
travail respectant les contraintes auxquelles sont 
soumis les enseignants dans leur vie quotidienne : 
aspects bureaucratiques et administratifs, rapports 
avec les collègues, outils et instruments, problème 
d'espaces, difficultés liées aux élèves et aux pa­
rents, programme à développer ... 
Les buts fondamentaux de ce projet ont été d'un 
còté la collaboration avec un collègue de DNL (di­
scipline non Iinguistique) et la recherche de j'impli­
cation des élèves pour améliorer leur attitude vis-à­
vis du français, de l'autre, la réalisation d'un ensei­
gnement intégré pour ce qui est des aspects thé­
matiques, langagiers et Iinguistiques, afin d'utiliser 
le français en tant que moyen pour "faire des cho­
Se.S"l1 e.t d'éviter une étude tnéorique et répétìtìve. 
Pour ce faire, nous avons inventé un village avec 
nos élèves en exploitant la technique de la simula­
tion globale. 

Cadre général de réallsation 

Le projet didactique concernant "le village" intègre l'en­
semble des propositions insérées dans le programme an­
nuel que les enseignants sont tenus de présenter au chef 
d'établissement en début d'année. 
. Programme annuet dl'langue (Tan~be 

lu '1 


Le cours de langul' et de culture françaises pour le Bie/lnio poursuit les fina­

lités suh':ln!l:s : 

a) l'arquisitioJl de la part des apprcnJnts d'unl' l'Ompétence communicatil'c l't 

cullurclle qui Il'lIr permette d'utiliscr la languc dc façon adéqu:lte au conteste; 

b) le dévdoppemcnt et k: renforccment des st ructurcs cogllltil'es à travers des 

al'livités \'ariées l't, le plus possible. intégrées : 

c) l'acquisition dc la pan des apprenants d'une certainc autonomie et dc la 

conscienCl: qu'ils sont eux-mèmcs Ics responsablcs de !eur parcours éducatif: 

d) la fmmation humainc, sociale et culturclle cles apprcnanrs, grJee à l'élucle 

d<: la réalité locale et nationale et gràce au contact avec d'autrcs réalitfs clans 

une perspenivc il1lerculturdlc : 

e) l'éducatioll à la paix, il la tolérance, au respect des dmits dl' l'homme, à la 

sauvcga rdc de l'environncmeIH Cl à une culture dc la participation et du pana­

gc cles rl'sponsabilités. 


Il i r .... 
Au l'Ours du Biellnio i! s'agi t dc . 

a) aider I ' ~ élèvcs à aCljuérir une méthode d'étucll' l't de tfavai! pour qu'ib de­

vicnnelil précis l't dairs dans Ics exposés oraux et dans la préscll taLion dcs rra­

\'aux écrits ; 

b) utiliser I:t languc fl~tn<;aise pour réalislT des projets, résolldrc dC.) l<lches, com­

muniquer. tout cn consolid:mt et l'n approt(lIldissant -Ics habiletés suivantes : 

- s~lvnir écouter!comprendre pour s.voir parletjécrirc ; 

- savoir lirc/comprendrc pour savoir parlcr/écrire ; 

- samir illterprétcr un tl:Xte pour le t1~lIlsposer d'une langue à l'autre . 

c) motivcr Ics étudiants dc ce niveau ,ì l'étude dc la 1:lI1glle française qui pré­

sente pour cux un faiblc intérèt. par une facilitation à l'apprl'ntissagc, par la ( U­


riosi té et le désir dc connaiss:Jncc.\ , par l'exploitation de l'imagination l't dc la 

créativiré l' l, entìn, par la \~Iril'té des thèml's et dl'S activités. 

1 Ohll III furlll ih u 111,dhllpllil.1irr 
Ala fin du Bil'J/Ilio Ics èlèves devwnt ctre il meme dc : 

préscntcr l'isucllemellt un texte (mise CJl page, Caral'tercs typographi­
ljues... ) et cles infos (panncau, affiehe ...) 
OIWlIliser un cahicr, un c1asseuL. 
élaborcr un dossier cn grollpes, individueUcmcnt 
s'oriclller sur un lil're : 
· retroul'er .ICS comdonnécs 
· rcpérer!es différcntcs panics c1u livrc 
· utiliscr le: so mmaire 
cunsulter un dictionnaire pour : 
· vélificr le se'ns d'un mOl mè-me l'n exploiWnt Ics cxernplrs fournis 
· vérifìcr l'onhugraphc d'un mUl 
· tr<luvcr un synonyme 
· cOlllrolcr la ronjugaisoll d'un l'erbe 
· tl'Oul'cr un antonyme, un homonyme 
· chucher des mots de la mè me famille 
prendre dcs notes à partir de l'oral et dc l'écrit 
· l'n mcttant en évidcnce l'esscntiel 
· l'n utilisalll dcs signes convclltionnels 
· l'n faisJnl dcs schémas 
paniciper à une discu$sion (lkmandcr la parolc:, respeeter l'opinion ll'aU­
trui. mcttre l'n l'aleur son opinion ...) 
'\ ril' rc" ell groUpl' 
"lire" dc façon critiquc la réalité 
prcndre collnaissance de différenccs culturdles et Ics \':lloriser 
ét udier (adapter la lechniquc dc k cturc .:\ S\.)\\ obiec\if, rcphcr les molS 
dés d'un tcxte, distinguer Ics idécs fondamcllIalcs dcs idécs sccondaircs . 

souligner. écrire des titrcs ...) 

s'organistI' (:( gén:r une actil'ité dc t:lçon dc plus l'n plus autonome (pro­

grammer !es actil'ités d'une semaine. élaborer un répertoirc persoflncl d~ 


sc~ c1ifficultés, se documcntcr .. . ). 
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Les activités annuelles ont donc prévu une étude 
de viUage par l'observation et l'analyse d'une réalité 
valdòtaine, la comparaison avec des réalités haut­
savoyardes, et la synthèse à travers l'invention d'un 
village : c'est évidemment cette dernière phase qui 
aconstitué la simulation globale. 
Nous avons commencé l'expérience par la sensibili­
sation au thème, effectuée gràce à la lecture et au 
commentaire de textes narratifs et de chansons 
dont le cadre était un village. Ensuite, nous avons 
visité Excenex dans la Vallée du Grand-Saint­
Bernard pour étudier sur le terrain les caractéristi­
ques essentielles d'un village. Cette sortie s'est con­
due par l'élaboration d'un dossier de groupe qui a 
mis en jeu des capacités d'ordre différent : c1asser 
des infos, transcrire un enregistrement, faire un 
compte rendu, écrire un commentaire pour des 
photos, chercher des infos supplémentaires, cher­
cher des documents visuels adéquats .. . bref, élabo­
rer un dossier. 
La phase concernant la comparaison 12 a été réali­
sée vers la fin du mois d'avril grace à un séjour en 
Haute-Savoie, qui a permis l'étude de villages sa ­
voyards à vocation variée. Cette activité s'est égale­
ment conclue par l'élaboration d'un dossier, cette 
fois au niveau individuel, qui a favorisé l'approfon­
dissement des compétences et des savoir-faire 
précédemment mis en jeu. 
Enfin, la phase d'invention d'un village, qui s'est 
déroulée au cours du deu:xième quadrimestre, a 
constitué le moment le plus innovant de cette 
cxpérience. 

I 

Simulalion globale "Le village" : Fiche synlhélique 


Cadre dc l'éférence 	 ÉdUClion bilingue 
Llboratoire cxpérimental Enscignement/apprcntissa­
ge du frdncais 

Établi~sement scolaire lnstitut Techniquc pour Géomètres ]ules Brocherel 

ÉlèvC'.s 	 I~ re C et I ere D 

Ensdgnanls 	 Gabriella Vernetto l't Ircne ]ache (langue fl~lIl ça isC) 
Chanlal Trèvcs et Davide Bertolo (scicnces el géo) 

I
Périodc Annéc scolaire 1996;97 

Visite 	 Village d'Excencx (VaIlée du Grand-Saint-I:lcrnard) 

Séjour 	 Hallte-Sal'oie : Viuz-en-Sallaz 
Animation : Équipe didaClique dc Paysalp-Ecomuséc 
de Savoie Viuz-cn-Sallaz 

IP"',,",>e' " • Dossier Excencx 
• Dossier Hautc-Savoie 
• Livret sur Tourveulla 
• Légendcs dc Balze)' 
• Dépliant publicitaire SUl' Batzey 
• Ensemble audio-l'bue! : légendc + diapos 
• Affkhcs , pancanes et graflìti 
• Dossier pédagogiquc 

Ce projet de simulation globale, dont les élèves et 
les parents ont été mis au courant dès le début de 
l'année, tout en s'adaptant aux exigences et à la 
physionomie des c1asses concernées et de chaque 
consei! de classe, a demandé une collaboration et 
une programmation strictes des deux enseignantes 
de français entre elles et avec leurs collègues de 
sciences et de géo. 

L'invention du village 

Le point de départ a été une conversation finalisée 
à définir les caractéristiques de notre village : il va 
de soi que chaque classe a inventé "son" village, 
Batze)' et Tourveulla, dont le toponyme revendique 
à lui seui une recherche significative... 
Dans le but de mieux collaborer et de partager cer­
tains choix et certaines décisions, les enseignants 
ont effectué, autant que possible, des moments de 
co-présence. 
Des tableaux et un journal de bord ont permis de 
mémoriser les propositions faites, les stratégies en­
visagées, les délibérations prises, etc. 
Les séances consacrées à l'invention étaient suivies 
d'intervalles, plus ou moins longs suivant les exi­
gences, réservés à l'acquisition de contenus et de 
savoir-faire favorisant les créations successives et 
des productions de qualité. Les apprentissages 
étaient ainsi motivés par la réalisation de notre ta­
che commune et c'est ainsi qu'ont été travaillés 
l'emploi du dictionnaire, les techniques de lecture, 
les capacités d'expression orale et écrite, les habi­
letés langagières, les difficultés Iinguistiques, etc. 
Pour ce qui est des trois étapes dont se compose 
une simulation globale, à savoir l'invention d'un 
décor, de personnages et d'événements, axées sur 
trois savoir-faire principaux, décrire, raconter et 

7 Francis Yaiche : Les simula/ions globales -mode d'emploi, Hachelte 
Livl'e, 1996, p. 13 

8 Celte cxpérience a été présentée au 41 e Congrès National des cnsei­
gnan ts de géographie, Bardonecchia les 24-28aoùt 1998. 

9 Région Autonome de la Va llé e d'Aostc - Service d'Inspcction 
Technique 

lO Cf. Bureau Éducation Bilingue École Secondaire du 2nu degl'é, 
Labora/oire expérimerllCl[ Enseignemenl/Apprenlissage du 
Français -Rapport, année scolaire 1996;97. 

Il Cf. "Enseignement/apprenlissage uc la langue française à l'école se ­
condaire du 2èmc degl'é ", École Vald6taine n. 41. 

l2 Qu 'il nOlls soit permis de ra ppeler un collaborateur des enseignants 
vald6rains dans les années 70, Michel Gourdon de Grenoble, qui a 
donné un grand essor à l'érude du milieu à l'école primaire et à l'é­
cole de ler degré et donI l'approc he pédagogiquc se fondai t SUl' 

trois phases essentielles : l'observarion, la comparaison et l'explica­
tion/corrélation. 

t3 Un hypertexte a été créé avec les producrions des élèves lors d'un 
cours de formation en langage HTML à l'[TG d'Aoste pendant l'a.s. 
1997;98: http ://members.xoom.com/valdonauti/itglindex.h tml. 
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argumenter, nous avons surtout approfondi la pre­
mière, tout en créant des éléments des deux au­
tres, qui ont contribué à construire un tout cohé­
rent et vraisemblable. 
Cetre activité nous a permis d'affronter des thèmes 
tels que l'origine glaciaire de la Vallée d'Aoste, le 
climat à travers les temps, l'adaptation à l'environ­
nement, etc., d'effectuer une approche des textes 
littéraires par la lecture de contes, nouvelJes et 
poèmes, de travailler la typologie textuelle par 
l'analyse et la production de textes informatifs, 
narratifs, publicitaires et autres, et enfin d'insister 
sur les difficultés Iinguistiques caractéristiques des 
textes abordés. Cela n'a pas été fait de façon isolée 
et gratuite, mais dans une optique globale, où le 
miJieu n'est pas imposé, mais conçu par l'appre­
nant lui-me me, où les talents individuels se com­
plètent et sont mis en valeur, où l'on s'engage par 
négociation et par contrat, où les exercices ne sont 
pas faits pour eux-memes, mais dans un but "au­
tre", moins scolaire, plus impliquant, ciblé sur un 
pan de réalité dans sa totalité, dirigé vers "quelque 
chose" de réel qui arrivera à un moment donné. 

Jumelage 

entre 

La commune de Batzey 
et 

La commune de Tourville 

Conscients du marché commun de l'Union 
Européenne, de la nécessité de coopérer pour résou­
dre les problèmes acruels, la commune de Batzey et 
la commune de Tourville, dans l'esprit des coopérati­
ves, des consorteries et des COIìrées d'autrefois, ont 
décidé de jumeler leurs villages pour obtenir des ré­
sultats meilleurs. 

Les projets conjoints porteront principalement slIr les 
objectifs suivants : 
• favoriser la vente des produits locaux ; 
• envisager des formules agro-touristiqlles ; 
• aménager des itinéraires touristiqlles ; 
• lancer le ski d'alpinisme. 

Batzey -TouIì'ilie 
le 11 jllin 1997 

Le maire de Batzey Le maire de TouIì'iIIe 
Paul Amar Sylvie Désaymoney 

c.,_ ~_y L · 

La Fele du fume/age 

Et pour nous, ce "quelque chose" a été une vraie 
Fe te de fumelage entre les deux communes. 
Elle a eu lieu en fin d'année avec la participation 
des élèves dans leur role fictif, des parents, des en­
seignants, du chef d'établissement, d'invités divers, 
et de la presse: de vraies invitations avaierit été en­
voyées, un vrai communiqué de presse avait été dif­
fusé , des discours ont été prononcés par des repré­
sentants politiques, des personnages ont raconté 
leur expérience de vie, un document a été signé 
par les deux maires en uniforme, un cadeau a été 
échangé (un Iivret de présentation de Tourveulla et 
un recueil de légendes de Batzey, produits par les 
deux classes), un photographe a immortalisé la 
cérémonie, et... la [ete s'est conclue par une récep­
tion, qui a vu la contribution de tous, et par un 
chant, dirigé par les directeurs des deux chorales 
réunies accompagnées d'un accordéon: "Quand 
j'étais au village... " 14 

La petite maisonnette 

-{)OtII, Mai" · te - nani IJ~ dii - me. J c:twIus- se dii eh 

t4 Chanson populaire va ldiÌlaine. 
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Données synthétiques 

spect -posilif 

Attitude positive des élèves vis-à -vis du français 
lntéret pour certaines activités 
Plaisir de créer et de produire 
Apprentissage sur le terrain 
Résultats satisfaisants 
CoJlaboration entre collègues 
Approche interdisciplinaire 
Français langue véhiculaire 
Aspect ludique 

Touruille 
Ancien bourg 
Adret de vaJJée latérale 
A' 30 minutes d'Aoste 

Difficuhés 

• 	 Engagement parfois trop lourd de la part des ensei­
gnanrs et des éJèves 

• 	 Manque de pré-requis (élèves de première année) 
• 	 Difficulté d'aborder différents types de contenus 

dans la meme optique 
Gestion du meme projet dans deux classes 

• 	 Repérage de matériels 
Contraintes administratives 

Sur la route vcrs le Col de la Résistance, lieu de passage d'impor­
lance hislorique 
Sur le fond de valJée, près des rivcs du torrent Auveillé 

P!andailley 
Village 

L 

A' 5 km dc Tourville, sur un repbt 

Données physiques et climatiques 

Altitude 	 moyenne de la commune 

Toulville 

Plandailley 

Mont Vert 

Superficie de la commune 

du GJacier Vert 

Température Station de Tourvillc 

--moyenne annuelle 

moyenne janvier 

moyenne juillct 

moyenne annuellc 

Régimc pluvioméuiquc 

Population 

Habilants 130 
hommes 65 
femmes 65 

2300 m 

800 m 

1200 m 

3485 m 

18 km 2 

75 ha 

8,3°C 

0,8°C 

16,8°C Cm1e réalisée par les élèues 

800mm 

APEH 

Densilé de populaliol1 

7,2 hab/km2 

Populaliol1 par lranches d'àge 

Tranche d'age O- lO lO - 15 15 - 25 25 - 55 , 70 TOTAL55 - 70 
Toufvillc 	 lO 7 14 42 17 lO 100 
Plandaillcy 	 l l 2 4 6 20 
Epars 2 2 	 O lO -1+ ~1 	 1. 
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'I 

Regardez ce village couvert de neige, 

C'est la nature non contami né e, 

Super pour skier ! 


Regardez ce village attirant camme une femme nlle, 

Calme com me un ange, 

C'est magnifique au dair dc lu ne I 


Regardez ce village plein de vie et de vin , 

C'est un endroit où taus se connaissent. 

Où l'ons'amuse, 

C'est le liell qui me rend hell reux. 


Regardez cc village couvert dc smog, 

C'est malll'ais pour la santé. 


Regardez ce village, vieux ct isolé, 

Ici, vivent seulement Ics fantames 

Des habitants d'un temps qui n'est plus, 

C'est comme un senet éternel, 

L'histoire d'une vie passée. 


Rega rdez ce villagc dé tmit par la guerre, 
Il n'y a plus personne. 
C'est un Beu de mort et de dél'astation. 

Autrefois, dans le village de Bouteye, régnaient un calme 

et unc tranquillité merveilleux, 

Un jour, un homme nommé Jean perdit mystérieusement 

l'ai né de ses deux fils, Et petit à petit tous les enfants du 

village disparurent. 

Une nuit, Jean (oueha son cadet, l'uniquc enfant resté 

dans le village, et rega rda par la fenètre, 

Tout à coup, il vit un diablotin sortir d'un trOll et essayer 

de capturer son enfam, 

Mais Jean fut plus rapide que le malin, Il mit un crucifix à 

ca té de l'enfant et le diablotin perdit ses forces, 

Alors, l'homme appela tous les habitants du village qui ac­

coururent et deseendirent dans le trou portant en enfe r. 

I1s libérèrent les enfal1ls. 

Ils enfermèrent le diable dans un sac et, après l'avoir jeté 

dans le trou , ils bouchèrent son ouverture avee une formi ­

ne qui avait une croix, 

Apartir de ce jour-Ià, personne n'a plus vu le diablc et le 

viUage a pris le nom de Batzey qui, en dialecte, vell t dire 

fontaine, 


François Petitain est une personne agée de 67 anso 11 avail 
éntigré à Paris dans sa jeLlnesse, à l'age de 17 anso 
Son onde André , émigré lui aussi, avait fai t une carrière 
éclatante. 
"Mon onde a commencé en faisant le laveur de l'oitures, 
puis il est devenu chauffeur. 
Quand il a eu un peu d'argent, il a acheté un t(Lxi. Ensuite, 
ses conditions économiques lui ont permis d'acheter 
deux ou trois voitures et, enfin , voyanr que les affaires 
marchaient bien, il a acheté un garage , 
Je me souviens." c'était juste après la guerre, quand arriva 
la lettre de mon onde: il me demandait de le rejoindre à 
Paris pour l'aider dans son garage. 
l'ai été très eontent car à ce moment-là la vie était très 
difficile... 
Sans perdre de temps, je me suis mis en route vers Paris, 
Les conditions dans la grande ville n'é taient pas non plus 
heureuses, mais j'avais un travail , j'é tais mécanicien dans 
le garage dc mon onde, et une maison, 
L'année sull'ante, mon onde est tombé malade et au bout 
de que1ques mois il mourait en me laissant son garage, 
Après quelques années très dures , je me suis marié avee 
Marie avee qui j'ai eu deux enfants qui maintenant habi­ \ 
tent Paris : ce SO I1l !es patrons du "Garage Petitain", de re­
nommée mondiale, car c'est également l'un des rares ga ­

rages de voitures d'époque, 

Moi, fai décidé de retourner dans mon pays natal, où je 

passerai mes dernières années. ,, ", 


I 

Un ,:r~~t;~S-.J un passé'Csi'le prelilitorique, 
chatcau, pt:5te, _~é~!!;Jancc ...)~i dessou\'cnin,; pçr.nn­
J1C,~ (1~~locllard. l'émigr.ç., .. ):, I 

~: lcxi~i P5_Sl!PPOSC d~Jc~tD~c.... c( dc~ ré dt{ ()fallX
é'onèé'mannt:,p'hénomèné' de l'émigration el'· du re-

I,our all ~;r ... 
liioI...... . 	 _ 

Il Y a, près du torrent de TOUlveulla, un endroit sans con­

structions qui s'appellc Moulin . 


I	Au XVlIFmcsiècle, là surgissait un groupe de maisons avec 
quelqucs mouhns qUI prodursalent beaueoup de farine 
pour le village, 
Au printemps 175 1, quancl Ics neiges de haute montagne I 
ont fondu à cause dc pluics incessantes, une grosse Cjuan­
tité d'eau s'est répandue partout. La terre, les arbres, les 
pierres ont causé un énorme éboulement qui s'est abattu 
sur Moulill en recouvrant tout. 
Pcrsonne ne s'est sauvé car ce désastre s'est passé dans la 
nuit, c'était le 5 al'riL 
Aujourd'hui, tou · les ans, le 5 avril le curé de Tourveulla 
cé lèbre une messe sur le lieu du désastre et les gens y pa r­
ticipent nombreux, 
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IIn ~.1~\'e pour 
unelégcnde 

lntroduction 

La commémoration est une simulation globale qui 
diffère des autres, car son thème dominant n'est 
pas un lieu où des individus imaginaires vivent et 
agissent, mais un personnage dont on invente la 
vie, les aventures et ... la mort. 
Comme le suggère le ti tre meme, il s'agit de faire la 
commémoration d'une célébrité, telle qu'un écri­
vain ou un aniste, à l'occasion de sa disparition, et 
de retracer les étapes principales de son existence : 
ses origines, ses souvenirs d'enfance, ses amours, 
sa carrière littéraire ou artistique. 

.-----simulation globale "La commémoration" : Fiche synthétique 

Établissemcm scolairc Instillil Tcchniquc pour Géomètres JlIleSBracherei 

Élèves t 2èn~-
En.,eignanl Gabriella Vernelto 

!Pé riod~ Année scolaire 1997;98 CJ1lre février el avri! 

Prodllcti()ns 	 Pages Web, aflìches, fai ts diverso interview, récils 

Collaborali()11 	 Bénédine Ddvallx. assislame de langue clc la 
Communau!é frdnçaise clc Bclgiquc 

L-..___ ___ ___________ 

L'expérience présentée dans cet artide a été réali­
sée dans une classe de 2e de IlT.G. d'Aoste, où 
La commémoration a été proposée pour trois 
raisons princi paleso 
Tout d'abord, parce qu'elle est souple à gérer ; en 
effet, elle ne prévoit pas de lieu-thème et elle est 
centrée sur un seuI personnage dont la mon consti­
tue l'événement-clé. Par conséquent, elle demande 
moins de temps pour etre exploitée en classe par 
rapport aux simulations globales "classiques". 
De plus, elle permet de faire le point sur des 
compétences précises telles que la narration et la 
description, qui parfois posent encore problème à 
ce niveau scolaire. En meme temps, elle s'intègre 
parfaitement dans le programme annuel de français 
dont elle partage les finalités ainsi que les objectifs 
généraux, formatifs et didactiques. 
Enfin, de par son thème, elle est attirante et moti­
vante pour les élèves. 
Par rapport aux propositions du cahier du BELCI, 
quelques changements ont été apportés pour 
adapter l'activité au niveau et aux intérets des ap­
prenants. Comme le projet a été réalisé dans une 
classe composée uniquement de garçons agés de 
16-18 ans, le personnage à inventer a été un artiste 
du show business. 
En outre, les productions des élèves ont servi de ba­
se pour réaliser des pages Web, à publier sur 
Internet. Ainsi, le problème de l'authenticité de 
l'information sur le Web a-t-il été posé par la créa­
tion d'un site, celui du "fans club de la vedette"2 , où 
toutes Jes données étaient complètement fictives. 
Un demier aspect, qui a énormément contribué à 
la réussite du projet, mérite d'etre souligné : toutes 
les phases de la simulation se sont déroulées dans 
une salle de classe destinée uniquement au 
français. La disposition des bancs et la présence 
d'ourils tels que les dictionnaires, les manuc1s de 
support, les magazines ont favorisé l'engagement 

I D. Ancona, H. Brclot , F. Leis Belli , N. Masson, D. Merle , J ·M. Suen, 
M. ·AMartin, La commémortltiun , B.E.L.e. n. 126 t1u 3.8.l981 
Reprise cLinsJ.M. C1ré , F. Dcbyscr, Simulationsg/obales,C1E.P., 1995 

2 Pour visiler le sile : hltp://aostancr.com/privati/curopa/sg/homt:.htm 
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dans des travaux de groupe et encouragé les élèves 
à se déplacer pour chercher des données ; la possi­
bilité de laisser sur pIace le matériel "en construc­
tion" et de réunir dans un seuI Iieu toutes les pro­
ductions a facilité le travail et permis de partager 
cette expérience avec d'autres étudiants utilisant la 
meme salle. 

Par ou didactiquc 

Il {(f \.1,1: (/ li 

La sensibilisation au thème s'est effectuée à partir 
d'une unité didactique du manuel scolaire3 portant 
sur le cinéma. 
Le travail s'est poursuivi par une activité individuel­
le : la production d'un dossier sur un personnage 
du spectacle. Cet ensemble se composait de cinq 
parties : une introduction présentant la vedette ; 
une revue de presse proposant les articies d'où 
avaient été tirés les renseignements pour rédiger 
l'introduction ; une conclusion où l'apprenant ex­
pliquait les raisons qui l'avaient poussé à choisir cet 
artiste ; un lexique spécifique ; une bibliographie 
qui indiquait les articles et les livres utilisés pour 
faire le dossier. Cette production a été évaluée, car 
"constituer un dossier thématique" était l'un des 
objectifs didactiques au programme. 

CI'('(/IiOIl dII pel 'OJ/IWIW 

La classe a décidé le nom du personnage, son iden­
tité, sa profession, son aspect physique. Natacha 
Eloy venait de nal tre I À la fin de cette phase, les 
informations ont été transcrites sur un tableau qui 
a été affiché en salle de français. 

Fiche d'identité 

• 	 I OM · lat,ll ha Eloy 
• D TE DE AI 'SANCE · 10 j:ll1vil"r j97'1 
• 	 L1EL DE NAr:\ .E l'ourtollr 
• 	COULEl RDESYE •chàtJin!\ 
• T JI.U:: l.~O 
• 	 ÉT '[ ClVIL: lclibalUin.: 
• 	SIGNE l 'TROI.OGIQ E: Glplicornc 
• 	PillUM PR~'FF.RÉ : Chand nO '5 
• 	 'PORT PREfFRf' tennis Cl natatillll 
• 	CO 'IEl RS PREFEREE : rougc Cl nllir 
• 	eH ;1HJRS PRErERE ., lephan Ei her 
• 	CI-l\. TEl 'SES PRÉFÉRÉES : Madonna 
• 	QLAUIÉ . déll:fminec, amhitieu'c passionnée 

et dlÌt'alc 
• 	DÉF T ' : pessimi 'tt 
• 	 PÈClIÙ MIGNON : mJngcr <iu chocolat en rcg:1f­

dam la [élé 

",Il " '1/'/'J,/'t 

Cette activité s'est effectuée par petits groupes qui 
ont travaillé sur des sujets différents : le portrait 
physique et moral de Natacha, ses gouts et ses ha­
bitudes, ses qualités et ses défauts, sa fa mille, le 
lieu de sa naissance, la maison de son enfance, son 
chien. Ces productions ont été à l'origine de ta­
bleaux et de pages Web. Le site du fans club de 
Natacha a été organisé après une analyse de sites 
analogues de Céline Dion. 

J 
.:J 

Vie fili /J I ()I/lIll['C 

Chaque élève a élaboré un texte qui racontait la vie 
du personnage, les textes ont été lus en classe et 
seuls les épisodes les plus sympathiques et les plus 
vraisemblables ont été retenus. La biographie, fruit 
d'un travail collectif de rédaction, a été également 
affichée sur un tableau et a servi pour créer la page 
Web "Biographie" . 

ha 

m 
 Son chi I 


3 j. Girardel, j.·M Cridlig, Ph. Dominique, Nouveau Sans Frontière 3, 
CLE Interna tional , Paris, 1990. Il s'agir de l'uniré 3 . leçon 2 : "Cinéma 
passion". 
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cha 

a m~lison de OD euf· ncl' 

I( 'In 
Après le récit d'épisodes de l'enfance de Natacha, 
fait par un membre de la famille ou par un ami et 
prévoyant donc un narrateur à la 3ème personne et 
l'emploi des temps du passé, les apprenants ont 
changé de point de vue : la jeune fille a raconté le 
meme souvenir dans son journal intime. Ce chan­
gement a impliqué la narration à la l èrc personne, 
l'emploi des temps du présent et l'introduction de 
sentiments, d'émotions et de sensations. 

l/o I 11/1 pl' \UI/ lliC{l 

Au cours d'une sé ance collective, la classe a défini 
le lieu , la date et les circonstances de la mort du 
personnage. Après une analyse de faits divers 
tirés du "Matin" et d'informations présentées 
dans les journaux télévisés de France 2 et de la 
Télévision Suisse Romande, qui a permis aux élè­
ves de repérer des modèles à suivre, des faits di­
vers relatant cet épisode tragique ont été éla­
borés individuellement. 
Un groupe a en outre réalisé la dernière inter­
view de Natacha et le journal radio qui annonçait 
sa morto 

Bilan de l'activité 

À la fin de l'expérience, une séance a été consa­
crée au bitan. Les élèves ont jugé ce projet positi­
vement parce qu 'il leur avait permis : d'utiliser le 
français "pour faire des choses", de travailler en 
groupe, de s'amuser, de créer et de faire vivre un 
personnage, de reproduire le réalité, de réaliser 
du matériel pour Internet, d'apprendre à "lire" un 
journal télévisé. 
I1s n'ont relevé qu 'un aspect négatif : "ça a duré 
trop peu de temps l ''. 
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Échanges d'enseignants 

cARÉ ]ean-Marc 
Lingua PEGS - Échanges interrégionaux de professeurs. Un projet péda­
gogique : la Simulation globale. Le Village, Académie de Nantes/Région 
des Pays de la Loire, 1995, 63 p. 

• Lingua PEGS - Échanges interrégionaux de professeurs, Manuale pe­
dagogico : simulazione globale_Scambi interregionali di professori, 
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Simulations globales et Internet 

• Le viI/age - une plat-forme multimédiale paur les simulations globales 
http://bigiup.univ-lemans.fr/-dea16/projet-stage/dom/vil/age l. html 

• Le village Prologue - un viI/age virtuel au 19è me siècle 

http://www.eduqrisq. net/DRD/P_telem.Nillage. html 


• L'immeuble - la version télématique de "L'Immeuble" de Francis 
Debyser. 
http://www.acusd.edu/-mmagnin/lmmeuble.html 

• L'immeuble ADEMIRNET - un roman co l/ectif international sur 
Internet 
http ://www.ac-reunion.fr/pedagogie/cotamarp/immeuble/projet.html 

• Les fans de Natacha - "Li Commémoration" en version télématique 

http://aostanet.com/privati/europa/sg/home.htm 
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